
Rapport d’activité 2023 
 
Le frimas de janvier a laissé le jardin dans son état laissé plus tôt en fin 
d’année. Les parcelles sont en l’état laissées comme au grand chantier 
de l’automne, lorsque le nettoyage croise la récolte des derniers 
légumes. Sachant qu’il reste toujours vivant, le romarin et les deux 
sauges et le chant de quelques oiseaux dans les buissons.  
 
En faisant le tri des photos prises durant l’année, il débute un tantinet 
d’images qu’à partir de mars. 
 

  
Des anciens bacs situés face au Musée Voltaire sont en mauvais état et enlevés, nous en 
avons sauvé la menthe.  

 

Février 
 
Lors de notre réunion de coordination du comité en tout début du mois,  
il est évoqué les changements concernant la partie boisée devant le 
jardin. En effet la ville est en pourparlers (depuis l’installation des wc) 
avec les voisins, la Cigüe, le SEVE, la police de proximité et notre 
association.  



Il ressort qu’une délimitation de notre jardin avec le reste du parc 
adjacent va être installée. Notre compost doit lui aussi changer de place 
en raison de plainte du voisinage proche, en vue des odeurs estivales. 
Et le bac de plantes sur pied nous est donné car plus utilisé par les EPI. 
 
Ces grands changements se font dans l’allégresse et redonne une 
nouvelle vie à notre jardin, avec de nouvelles organisations spatiales. 
 
Le nouveau bac conçu maintenant pour les herbes de Provence. 
Merci à Denis pour son aide, le transport a été imposant.  

 
 
Ces changements ont octroyé de nouvelles idées de construction et 
notamment un abri pour la paille. 
  

Nous avons glané du bois et deux châssis 
récupérés chez Matérium. Ceux-là servant 
de barrières pour un jardin d’enfant vont 
constituer une toute nouvelle aire pour le 
matériel organique du jardin.  
 
Tout ce qui est récupérable aussi dans la 
rue est l’occasion de dénicher du matériel 
de qualité et en réutilisation bienvenue. 

   

Dessin pour l’abri qui prend la place du compost 

 

 



Avril  
 
Le choix pour certain ou certaine, de cultiver des semis à la maison 
laisse du temps pour les grands chantiers où le travail en commun 
permet de faire de l’ordre et de découvrir une nouvelle forme du jardin. 
Le printemps est comme de coutume un ravissement de sonorité et de 
couleurs ! 
 

  
La beauté d’une fleur de nigelle en abordant le joli mois de mai  

Mai 
 
Lors de l’AG qui a lieu le 4 notre comité change de personnes. 
Le nouveau comité se présente : Chloé Cove, Alexane Moret, Joël Fardel 
et Florance Plojoux qui se représente. 
 

C’est la saison la plus abondante et 
l’envie de jardiner.  
Tout pousse, l’herbe qu’une fois encore 
Sylvie taille à la faux pour raviver la 
parcelle 17 en lasagne !  
 
Le 7 du mois nous organisons le Grand 
chantier et buffet canadien, comme de 
coutume. 
 
 
 



Le projet est composé par un programme précis : 
• Tamiser le compost   
• Préparer les parcelles 
• Couper l’herbe 
• Construire abris 
• Prévoir les plantations 
• Réparer les parcelles 
• Venir se réchauffer à  

l’esprit du jardin ! 
                                                                     

 
Greliner, enlever les herbes non désirées, se parler et rigoler dans un élan commun dans une 
verdure belle et douce ! 
 

                         
Chaque parcelle reçoit de l’attention et l’élan de chacun permet de voir les changements pour 
accueillir bientôt (après les Saints de Glace) tomates, poivrons, courgettes, courges etc... 



 
Une nouvelle vie pour la signalétique des parcelles est réalisée et les 
couleurs rafraichies donnent une nouvelle tonalité à chacune.  
Les nouveaux bacs et parcelles sont soit en lasagne soit enrichis du 
compost qui est tamisé à cette occasion.  
 

C’est toujours un étonnement  
de revoir venir le chaud de ce 
mois qui permet de distinguer 
ce que la terre a de surprenant 
pour contenir ce qui va grandir 
et nous nourrir.  
 
 
 
 
Une fois que les courges, les 
aubergines prennent place 
dans les parcelles, la pousse 
et le développement est 

visible et rassurant. Le temps est au beau et nous nous reléguons pour 
l’arrosage. La barrière qui nous sépare de la zone boisée est peu élevée 
et permet une délimitation harmonieuse. La zone où est posé Joël 
devient bientôt une nouvelle parcelle qui plus tard portera le n° 8.   

                                                           

 
                  La profusion de matière azotée est parfaite pour cette saison et va enrichir la terre 



 

 
Dégustation de nos mets, qui parfois proviennent même des cultures de l’année passées.  
Repas convivial au beau milieu de la luxuriante nature.  

 
 
 
 



               

Juin  
  

 
La fraicheur à l’ombre que nous offre la vigne, les branches du cerisier et des arbres 
environnants.  
 
 
 
 

   
Fleurs arrosées 
Par les rosées 
Du mois de mai, 
Que je vous aime ! 
Vous que parsème 
L'air embaumé !... 
Louise Colet 
 
 



Juin bat son plein et le temps de partage pour les deux mois chauds de 
l’été va nous permettre de venir en duo arroser les plantations. 
Il est bien sûre aussi l’occasion de cueillir les premières cultures comme 
les groseilles et les cerises et aussi certaines feuilles de blettes et herbes 
aromatiques.  
 

Juillet et Août 
 
L’image de ces mois, permet de se rendre compte de la foison de formes 
et de liens entre les plantes. Les haricots plantés en mars sont 
maintenant sur une parcelle (3) et montant le plus haut au ciel, ils sont 
maintenant emberlificotés dans le cerisier à plus de 2 mètres. 
Quant aux courges, leurs ”bras” sont désormais tentés de rejoindre les 
aubergines puis la vigne en passant bien sûre par le cerisier.  
 
 

 
Nous avons reçus toutes une diversité de bambous du SEVE en janvier et c’est formidable 
comme ceux-ci sont une aide et une matière qui emballe nos plantes. Les tuteurs sont un 
langage qui se développe tous au long de la culture des saisons des parcelles.  
 



                                                
 
 
Septembre et octobre 
 
La saison bat son plein et l’arrosage en duo continue en septembre. 
C’est la canicule qui se termine et aussi le temps des cueillettes.  
Nos courges ont été volées et grâce à une courge du jardin du Pavillon 
Cayla, nous avons pu faire notre fête de la courge.  
 

 
 
 

En cette période, il est proposé des 
plantons d’automne et hivers à aller 
chercher dans les serres des artichauts.  
 
 
 
Le tournus des plantations prend alors 
forme, pour accueillir, les côtes de 
bette frisées des vergers, les épinards 
Butterflay, le tatsoï, la rave dyna et la 
chicorée rouge de Vérone.  
 



 
Toutes ces diverses plantes qui passeront l’hiver sous des couverture en voilage et trouveront 
place là où d’autres ne sont plus. 
 
 
 

 
Cuillette de pomme de terre, en même temps que les topinambours qui en ont donnés  
à cœurs joie.  

 



 
La fin de l’an se profile doucement, l’été indien a duré.  
Chacun et chacune se retire un peu du jardin et ce dernier garde sa 
beauté et son charme. Pas de neige à Noël, il reste une image de cette 
année qui présente le changement de vue du jardin, unique et beau dans 
ce lieu de toutes nos présences.  
 
 

L’entrée est plus discrète 
de ce côté-ci du jardin.  
Le passage permet de 
garder une certaine 
homogénéité entre bâti 
bois (compost), les bacs 
colorés et les divers troncs 
et branches qui ploient au-
dessus des parcelles.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nous n’avons pas souhaité organiser de grandes manifestations cette 
années.  
Ainsi notre intérêt a été de nous consacrer et à nous mobiliser pour le 
jardin. Une fois encore il est à rappeler que nous avons décidé de garder 
une présence le premier samedi du mois, de continuer nos séances de 
coordination le deuxième jeudi de chaque mois. 
 
Et qu’une fois le roulement bien accepter, nous pouvons nous ouvrir à 
nouveau à des festivités et des ateliers participatifs futurs.  
 
Pour une petite cure de rappel. Méfiez-vous du col de cygne lors de son 
dévissage, sachant qu’en temps chaud la douche et bonne et qu’en 
période automnale, le jet peut être un peu surprenant.  
L’esprit se souvient et s’en réjouit ! 
 



 
 

 
 
 
 
 
 
 
Genève, le 25 mars 2024 Florance P. pour le présent rapport.   


